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“ Mes bons onfants, dit alorg celte meéro
“ chrétienne, nous devons faire un dernier effort
‘“ pour sanver votre Pére mourant ; noug allons
" réeiter ensemble, of avec autant de fervenr que
. possiblo mille Ave Mariq oy Ihonneur do Sto,
“ Anne, puis ensujie vous irez prendro votre
“ repos pendant que jo resterni prog dumalade,”
Ce qui fut dit fut fait, La priéro en commun
s'Cleva vors lo Cig]. Le pieux exercice terming,
les enfants vont gy repos et la mere go dirige
prés du lit du mourant, ITille donne i son époux
tous les soins en s0n pouvoir, mais surtout elle
n'oublie pas do luj parler d'espérance pour wn
monde meillenr.

Vers onze heures et demie du soiy, Je malade
«'endort paisiblement, La mére pria jusque verg
minuit, puis elle fut prise de sommeil. Le len-
demain, chose surprenante et heureuge surtout,
ce fut le mourant qui donna le signal du révei] ;
il était guéri ! Depuis ce temps, 29 décembro
dernier, toute cette famille est dans la Joie. Ie

more, de ce qu'elie a son époux, of los enfants,
de ce qu'ils penvent encore dire papa..... ...
Honneur ot Ye .onnaissance i Jo bonne Sto,

Annel.........
F. M.
————000———
LA PRIERE.
La priére, c’est le crj de linfortune qui sollj-

cite une compatissante assistance ; c’est Jo eri de
la souflrance qui aspire an soulagement et vent




